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CONTRE LE TRI SOCIAL A L’ECOLE

TOUS ET TOUTES ENSEMBLE

AUX COTES DES JEUNES

POUR LEUR AVENIR

  Bulletin  NPA                                                                                                       6 février   2018
     Il y a longtemps qu’à tous les niveaux du système scolaire, les enfants des classes populaires sont massivement orientés vers les filières les plus courtes, donc avec moins de chances que les autres d’accéder aux études longues.
     Et quand ils y parviennent, c’est souvent dans des filières moins prestigieuses et au prix de gros sacrifices financiers pour leur famille. Avec les réformes Macron, cette sélection sociale à tous les niveaux va encore s’aggraver.
Développement de l’apprentissage :

Une vieille revendication patronale
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     « Faire de l’alternance la voie d’accès privilégiée aux emplois de qualification moyenne ».Ce projet figurait au programme du candidat Macron. Une réforme actuellement en discussion se prépare pour 2018, avec pour but essentiel le développement de l’apprentissage. 
     Au détriment des lycées professionnels, elle vise à mettre la formation professionnelle plus directement sous contrôle  d’un patronat avide de main d’œuvre adaptée à ses besoins, directement « employable » comme ils disent. On comprend facilement que ce ne sont pas les enfants des classes favorisées qui sont visés.

Entrée à l’université : 
parcours d’obstacles

Une sélection qui refuse de dire son nom

     A l’université, on attend plusieurs dizaines de milliers d’étudiant.es en plus dans les années qui viennent. Mais à l’heure de la réduction des dépenses publiques, les moyens ne seront pas à la hauteur des besoins. 
     La réforme en cours va donc autoriser chaque filière d’université à fixer ses critères – les fameux « attendus » - pour choisir les titulaires du bac qui y seront admis. Dans les filières qui manquent de places, il va falloir de solides dossiers pour faire les études de son choix. 
     Les titulaires de bacs-pro ou technologiques, massivement issu.es des catégories populaires, seront les premiers à en faire les frais. On aura donc,  plus encore qu’aujourd’hui, les filières d’excellence pour les un.es et les filières dévalorisées pour les autres. 

A l’école comme ailleurs,

Une politique de classe 
au service du capital

     La politique d’austérité  de Macron prive de moyens les services publics - hôpitaux, Ehpad, éducation…-, tout en multipliant les cadeaux fiscaux aux capitalistes-actionnaires et aux ultra-riches. 

     Mais, au-delà de cela il s’agit aussi de remodeler complètement le fonctionnement de la société au service du patronat et du grand capital, à qui les « ordonnances Macron » viennent de donner plus de facilité pour licencier et précariser. 
     Avant de réformer l’assurance-chômage pour obliger les privé.es d’emploi à accepter les boulots précaires, à temps partiel imposé et mal payés. Ce n’est pas pour rien que le gouvernement veut aujourd’hui réformer l’apprentissage et  sélectionner à l’entrée à l’université. 
     Moins on fait d’études, plus on est à la merci du patron, moins on a de diplômes – remplacés de plus en plus par des « blocs de compétences » -  et moins on peut faire respecter ses droits. 

Refuser l’avenir réservé à la jeunesse,

 c’est préparer l’avenir de toute la société

     Salaires, emploi, logement, services publics, rien ne va plus pour des millions d’entre nous. Avec les jeunes pour leur avenir et pour le nôtre, c’est toute la société qu’il faut changer. 
     Contre Macron et son gouvernement, l’heure est venue de transformer toutes  nos colères en mobilisation générale. C’est à cette condition que nous nous donnerons vraiment les moyens de les faire reculer.
LE BLOG DU SECTEUR AUTOMOBILE DU NPA

[image: image3.jpg]oF VOULALS
FAIRE OB LA mysiaoe
A LA FAC




     www.npa-auto-critique.org 

Tracts, actus, infos, échanges, tout  sur l’actualité des luttes dans notre secteur 

Et maintenant sur Facebook ….
